
RÉVISION

Nous rendant compte que plus d’un lecteur, fût-il de la meilleure bonne

volonté, reculera devant l’analyse, page à page, de ce Rapport volumineux, et que,
si nous ne condensions ici la « substance critique » de notre œuvre, il pourrait nous

tre reproché de n'avoir pas simplifié la besogne aux esprits pressés et aux
amateurs de synthèse, nous croyons donc devoir reprendre, dans le même ordre que

nous proposent les chapitres traités, l’argument ation qui y intervient en faveur
lu Mieux et du Parfait de l’avenir. En termes aussi succints que possible, nous

&gt;xposerons ce qui, à notre sens, pourrait, demain, en matière de réformes et

l’innovations, contribuer le plus utilement à la réalisation du plus grand et du plus

deau Maroc.

+* Et d’abord, il importe de n’y point brusquer la race (1), autant dire qu’il

‘aut toujours savoir faire état de ce facteur singulièrement délicat qu’est la psycho-

ogie, vite offensée, de l'indigène, arabe ou berbère, dans l’Empire chérifien. Des
récédents de tact et de mesure ont été, entre l’arrivée et le départ du maréchal

Lyautey, des modèles du genre, en cet art d’approcher, d'apprivoiser et de péné-

rer l’âme marocaine. La forte leçon de celui qui fut vraisemblablement le plus

&gt;xpert « manieur d'hommes » des temps modernes a été, empressons-nous de le

dire, suivie, dans la plupart des cas, depuis lors. C’est qu’on n’ignorait pas, et

-e qu’à moins de dénoncer en soi une inexpérience nullement imputable à l'actuel

Résident général, c’est ce fait majeur : si, pour une large part, le succès de notre

nstallation au Maroc fut dû à de claires méthodes d’administration dans l’ordre

pratique, il fut puissamment renforcé par les prestigieux dons de « liseur d’âmes »

d’un chef organisateur-né, dont les plus hautes victoires sur un adversaire fuyant

at, insaisissable furent gagnées dans le plan moral, en un pays informe peu à peu

sculpté de ses mains. Avec ce même doigté de praticien toujours attentif à ne

point briser sa statue pour vouloir la réaliser trop rapidement, il est nécessaire,

‘1 est indispensable que, pour de longues années encore, quiconque établira, à la
Résidence de Rabat, le lien entre le Maroc et la France, entre la civilisation occi-

lentale et la modalité marocaine de la civilisation islamique, sache, de même,

employer, pour l’achèvement de cette œuvre de statuaire, sur un marbre parti-

-ulièrement délicat à traiter, davantage le polissoir que le maillet.
Entres autres points canitaux. c’est beaucoup dans l'administration de la

say!) Tout en la conduisant, habilement comme nous l’avons dit, — et surtout par le moyen de

Décote, 77 à Une conception du monde moderne dont l’éloigne encore un fatras de traditions souvent

artièrées eL contradictoires à la plus élémentaire raison.


